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ARGUMENT N°5

« ALLAH A PRÉSERVÉ
LE CORAN,
PAS LES HADITHS »

Préservation spéciale ≠ corruption de tout le reste

LOGIQUE • CORAN • ANALOGIES • DILEMMES • OBJECTIONS / RÉPONSES

RÉFUTATION DU CORANISME Guide pratique



CO M P R E N D R E  AVA N T D E  R É P O N D R E

L’ARGUMENT À RÉFUTER
LEUR ARGUMENT

Les coranistes invoquent principalement la parole d’Allah :

ِ�نَّا نحَْنُ نزََّلْناَ الذِّكْرَ وَِ�نَّا لهَُ لحَاَفِظُونَ
« C’est Nous qui avons fait descendre le Rappel et c’est Nous qui en sommes gardien. »
SOURATE AL-HIJR, VERSET 9

Leur raisonnement, sous sa forme la plus forte :

Allah promet explicitement de préserver le Coran.

Aucun verset ne dit explicitement : « Nous préserverons Sahîh Al-Bukhârî », « Muslim » ou « tous les
hadiths ».

Les hadiths ont été transmis par des hommes, avec des erreurs, des oublis et des fabrications.

Une religion voulue pour toute l’humanité ne devrait pas dépendre d’informations dont la préservation
n’aurait pas été garantie.

Par conséquent, seul le Coran pourrait constituer une source religieuse certaine et normative.

QUESTION CORANISTE

« Si la Sunna était indispensable à la religion, pourquoi Allah aurait-Il garanti explicitement la préservation
du Coran sans garantir explicitement celle des hadiths ? »

1. 

2. 

3. 

4. 

5. 
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R É F U TAT I O N S  1  &  2

DEUX SAUTS LOGIQUES
RÉFUTATION 1

Une garantie particulière du Coran ne prouve pas la corruption de tout le reste.

Même si ْالذِّكر désigne ici exclusivement le Coran, il existe un saut logique entre les deux propositions
suivantes :

A

« Allah a garanti spécialement la préservation du Coran. »

B

« Toute autre transmission religieuse est donc nécessairement corrompue ou inutilisable. »

La proposition B ne découle pas de A. Une protection exceptionnelle prouve la protection de ce qui est garanti ;
elle ne prouve pas la falsification de tout le reste.

ANALOGIE — LE COFFRE-FORT

Une banque garantit spécialement un document original dans son coffre principal. Cela ne transforme pas
tous ses autres documents en faux.

→ Protection spéciale de A ≠ corruption nécessaire de B.

RÉFUTATION 2

L’absence de promesse explicite n’est pas une preuve d’absence de préservation.

Passer de « Allah n’a pas explicitement promis de préserver les hadiths » à « donc aucun enseignement
prophétique n’a été suffisamment préservé » est un argument du silence.

RÈGLE LOGIQUE

Absence d’affirmation explicite ≠ affirmation du contraire.
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R É F U TAT I O N S  3  &  4

TOUS LES DEGRÉS NE SE VALENT PAS
RÉFUTATION 3

Le sunnisme n’affirme pas que tous les hadiths sont préservés comme le Coran.

Les savants distinguent différents niveaux de transmission et d’authenticité :

mutawâtir

âhâd

sahîh

hasan

da‘îf

mawdû‘

Ils distinguent aussi le qat‘î (certain) et le zannî (probable à différents degrés).

POINT CLÉ

Dire « Bukhârî n’est pas préservé exactement comme le Coran » ne réfute pas le sunnisme : le sunnisme ne
prétend pas le contraire.

RÉFUTATION 4

Une information n’a pas besoin d’atteindre le degré de certitude du Coran pour être recevable.

Le faux choix « 100 % certain comme le Coran ou 0 % utilisable » ne correspond ni à la raison ni à la pratique
humaine.

ANALOGIE — LE TRIBUNAL

Un juge examine témoins, documents, expertises et indices. Il ne reçoit pas une révélation sur chaque
affaire, mais il peut rendre une décision lorsque le niveau de preuve requis est atteint.

→ Certitude absolue et fiabilité suffisante sont deux niveaux différents.

• 

• 

• 

• 

• 

• 
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R É F U TAT I O N S  5  À 7

FAUX ≠ TOUT FAUX
RÉFUTATION 5

L’existence de faux hadiths ne démontre pas l’absence de vrais hadiths.

ANALOGIE — LES FAUX BILLETS

Parce que des faux billets circulent, les banques n’abolissent pas la monnaie. Elles développent des moyens
d’authentification.

→ La contrefaçon rend nécessaire la vérification ; elle ne détruit pas l’authenticité.

ANALOGIE — LES FAUX TÉMOIGNAGES

Parce que certains témoins mentent, les tribunaux n’abolissent pas le témoignage. Ils testent cohérence,
crédibilité et recoupements.

→ Possibilité d’erreur ≠ rejet de toute transmission humaine.

RÉFUTATION 6

« Tout n’a pas été conservé » ne signifie pas « rien n’a été conservé ».

ANALOGIE — LA BIBLIOTHÈQUE

Une bibliothèque de 1 000 manuscrits en perd 300 dans un incendie. Les 700 survivants ne cessent pas
d’exister parce que la collection complète a été partiellement perdue.

→ Préservation non exhaustive ≠ absence totale de préservation.

RÉFUTATION 7

La préservation peut être graduée.

Une tradition peut être massivement transmise, extrêmement forte, probable, faible ou fabriquée. Le Coran
possède un statut exceptionnel ; cela n’abolit pas les degrés inférieurs de fiabilité.
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R É F U TAT I O N S  8  &  9

PRÉSERVER PAR DES HOMMES ?
RÉFUTATION 8

Allah peut préserver à travers des causes humaines.

Le musulman moderne n’a pas reçu personnellement un mushaf descendu du ciel. Le Coran lui est parvenu par
des récitateurs, mémorisateurs, enseignants, manuscrits, communautés et générations successives.

CONSÉQUENCE

La promesse divine de préservation n’exclut pas les moyens humains. Elle peut justement se réaliser à
travers eux.

RÉFUTATION 9

Le coraniste accepte lui-même des informations historiques extérieures au texte.

Comment connaît-il la prononciation de l’arabe, ses usages, l’histoire matérielle du mushaf, les lectures et de
nombreux éléments permettant de comprendre le texte ? Une partie de ces connaissances passe par une
transmission humaine.

LE POINT DE BASCULE

Dès qu’on admet qu’une information extra-coranique peut être historiquement fiable, le débat n’est plus
« extérieur au Coran = faux ». Il devient : « quelle transmission est fiable, et à quel degré ? »
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CO N T R A D I C T I O N S  I N T E R N E S

LE CORAN CRÉE UNE DIFFICULTÉ
RÉFUTATION 10

Le Coran ordonne d’obéir au Messager.

�طَِيعُوا اللَّهَ وَ�طَِيعُوا الرَّسُولَ
« Obéissez à Allah et obéissez au Messager. »
SOURATE AN-NISÂ’, VERSET 59

مَنْ يطُِعِ الرَّسُولَ فَقَدْ �طََاعَ اللَّهَ
« Celui qui obéit au Messager a certes obéi à Allah. »
SOURATE AN-NISÂ’, VERSET 80

Si aucun enseignement du Messager ne devait rester connaissable après sa mort, l’obligation d’obéissance deviendrait
pratiquement vide pour les générations suivantes.

RÉFUTATION 11

Le Coran confie au Messager une mission d’explication.

وَ�نَْزلَْناَ ِ�ليَْكَ الذِّكْرَ لتُِبيَِّنَ للِنَّاسِ مَا نزُِّلَ ِ�ليَْهِمْ
« Nous avons fait descendre vers toi le Rappel afin que tu exposes clairement aux gens ce qui leur a été
révélé. »
SOURATE AN-NAHL, VERSET 44

QUESTION DIFFICILE

Allah aurait-Il confié au Messager une mission religieuse d’explication pour que toute possibilité fiable de connaître
cette explication devienne ensuite inutilisable ?
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R É F U TAT I O N S  1 2  &  1 3

MODÈLE ET ENSEIGNEMENT
RÉFUTATION 12

Le Messager est un modèle.

لقََدْ كَانَ لكَمُْ فِي رَسُولِ اللَّهِ �سُْوَةٌ حَسَنةٌَ
« Vous avez certes dans le Messager d’Allah un excellent modèle. »
SOURATE AL-AHZÂB, VERSET 21

Un modèle destiné aux générations suivantes doit rester suffisamment connaissable pour pouvoir être imité.

RÉFUTATION 13

Le Coran distingue récitation et enseignement.

يتَْلوُ عَليَْهِمْ آياَتهِِ وَيزُكَِّيهِمْ وَيعَُلِّمُهُمُ الْكِتَابَ وَالْحِكْمَةَ
« Il leur récite Ses versets, les purifie et leur enseigne le Livre et la sagesse. »
SOURATE AL-BAQARAH, VERSET 151

La mission prophétique ne se réduit donc pas matériellement à remettre le texte.
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R É F U TAT I O N S  1 4  À 1 6

JUGEMENT ET SOURCES
RÉFUTATION 14

Le jugement du Messager dépasse la simple récitation.

فََ� وَرَبِّكَ َ� يُْ�مِنوُنَ حَتَّىٰ يحُكَِّمُوكَ فِيمَا شَجرََ بيَْنهَُمْ
« Non, par ton Seigneur ! Ils ne seront pas croyants jusqu’à ce qu’ils te prennent pour juge dans leurs
différends. »
SOURATE AN-NISÂ’, VERSET 65

Le Coran reconnaît une autorité à des décisions prophétiques concrètes qui ne sont pas toutes transformées en
versets.

RÉFUTATION 15

Le Coran associe le Livre et la sagesse.

La tradition exégétique sunnite a souvent compris الحكمة en lien avec la Sunna ou l’enseignement prophétique.
Cet argument ne doit pas être utilisé seul, car un coraniste contestera cette interprétation, mais il renforce
l’ensemble.

RÉFUTATION 16

Une source suprême peut coexister avec des sources secondaires.

ANALOGIE — CONSTITUTION ET JURISPRUDENCE

Une Constitution peut être la norme suprême tout en coexistant avec lois, règlements et décisions
judiciaires.

→ Source suprême ≠ source unique possible.
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R É F U TAT I O N S  1 7  &  1 8

BUKHÂRÎ N’EST PAS LE POINT DE
DÉPART

RÉFUTATION 17

La Sunna ne doit pas être confondue avec un livre intitulé « Bukhârî ».

L’autorité prophétique n’est pas créée par un recueil postérieur. La vraie question historique est : quels
enseignements antérieurs peuvent être authentiquement attribués au Messager صلى الله عليه وسلم ?

DISTINCTION

L’autorité vient du Messager صلى الله عليه وسلم. Les recueils interviennent dans l’identification historique de ce qui lui est
authentiquement attribué.

RÉFUTATION 18

Le raisonnement coraniste prouve trop.

Si tout ce dont Allah n’a pas explicitement promis la préservation devait être rejeté, il faudrait aussi rejeter
quantité de connaissances utilisées pour comprendre le Coran : dictionnaires, grammaire, histoire linguistique,
manuscrits et informations sur les lectures.

AUTO-RÉFUTATION

Une règle qui détruit les outils nécessaires à sa propre application est une mauvaise règle.
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P O U R  E X P L I Q U E R  E N  1 0  S ECO N D E S

6 ANALOGIES À RETENIR
LE COFFRE-FORT

Un document reçoit une protection exceptionnelle ; les
autres ne deviennent pas faux.

→ Garantie spéciale ≠ corruption générale.

LE DIPLÔME

Le diplôme original a le statut officiel le plus élevé ; relevés
et archives restent informatifs.

→ Statut inférieur ≠ absence de fiabilité.

LE FICHIER MAÎTRE

Le fichier principal est protégé ; les logs restent utiles pour
comprendre l’historique.

→ Source suprême ≠ source unique.

LE PASSEPORT

Le passeport est très probant ; acte de naissance et dossiers
restent recevables.

→ Différence de niveau ≠ inutilité.

LES FAUX BILLETS

La contrefaçon exige des méthodes de contrôle.

→ Faux existants ≠ absence de vrais.

LA BIBLIOTHÈQUE

Une perte partielle ne supprime pas ce qui a survécu.

→ Tout n’est pas rien.
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D I AG N O S T I C  R A P I D E

LES 5 ERREURS LOGIQUES

1
ARGUMENT DU SILENCE

« Allah ne dit pas qu’Il préservera les hadiths, donc ils ne peuvent pas être préservés. »

2
FAUX DILEMME

« Soit c’est certain comme le Coran, soit c’est inutilisable. »

3
GÉNÉRALISATION ABUSIVE

« Certains hadiths sont faux, donc les hadiths sont faux. »

4
TOUT OU RIEN

« Tout n’a pas été conservé, donc rien de fiable n’a été conservé. »

5
SOURCE SUPRÊME / SOURCE UNIQUE

« Le Coran est supérieur, donc aucune source secondaire ne peut exister. »
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U N E  Q U E S T I O N  Q U I  C H A N G E  L E  D É BAT

LE GRAND DILEMME
QUESTION À POSER

« Une information qui ne bénéficie pas d’une promesse coranique explicite de préservation peut-elle
néanmoins être historiquement fiable ? »

SI « NON »

Il faut expliquer comment sont connus :

la langue arabe et sa grammaire ;

les usages lexicaux ;

l’histoire matérielle du mushaf ;

les lectures ;

de nombreux éléments historiques.

La règle détruit les outils nécessaires à la lecture
du Coran.

SI « OUI »

Alors une information peut être fiable sans
verset promettant explicitement sa préservation.

« Quels enseignements
attribués au Prophète صلى الله عليه وسلم sont
suffisamment fiables ? »

Il faut alors examiner les preuves.

• 

• 

• 

• 

• 
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D E U X I È M E  D I L E M M E

ET APRÈS LA MORT DU PROPHÈTE صلى الله عليه وسلم ?
Le Coran demande d’obéir au Messager صلى الله عليه وسلم, de recevoir son explication, de bénéficier de son enseignement et de
le prendre pour modèle.

POSSIBILITÉ 1

Ces commandements ne concernaient que ses
contemporains.

Problème : où le Coran annonce-t-il que leur
portée cesse après sa mort ?

POSSIBILITÉ 2

Ces commandements gardent une portée pour
les générations suivantes.

Conséquence : une connaissance suffisante de
son enseignement doit pouvoir être transmise.

LE NŒUD DU PROBLÈME

La promesse de préserver le Coran ne suffit pas à démontrer que toute connaissance fiable de
l’enseignement prophétique devait disparaître.
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À P O S E R  AU  CO R A N I S T E  —  1 / 2

QUESTIONS DE CADRAGE

1 Où Sourate Al-Hijr, verset 9 dit-elle que rien d’autre que le Coran ne pourra être correctement
transmis ?

2 L’absence de promesse explicite de préservation constitue-t-elle une preuve de corruption ?

3 Si certains hadiths sont faux, comment cela prouve-t-il que tous les hadiths sont faux ?

4 Une information doit-elle être absolument certaine comme le Coran pour pouvoir être fiable ?

5 Acceptez-vous les témoignages humains et les documents historiques ?

6 Acceptez-vous les connaissances transmises sur la langue arabe ?
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À P O S E R  AU  CO R A N I S T E  —  2 / 2

QUESTIONS DE CADRAGE

7 Si oui, pourquoi toute transmission humaine deviendrait-elle impossible lorsqu’elle concerne
Muhammad صلى الله عليه وسلم ?

8 Comment les générations suivantes doivent-elles prendre le Messager صلى الله عليه وسلم pour modèle si toute
information fiable sur sa pratique est rejetée ?

9 Où le Coran dit-il que l’obligation d’obéir au Messager cesse après sa mort ?

10 Pourquoi Allah confie-t-Il au Messager une fonction d’explication si celle-ci devait devenir
totalement inaccessible ?

11 Le Coran dit-il : « Nous préserverons le Coran et Nous laisserons disparaître toute la Sunna » ?

12 La difficulté d’authentifier une information prouve-t-elle que son authentification est impossible ?
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R E S T E R  S U R  L E  B O N  T E R R A I N

OBJECTIONS / RÉPONSES
OBJECTION 1

« Le Coran suffit puisque tout ce dont nous avons besoin est dedans. »

Cette réponse change de sujet et revient à l’argument n°1 : « Le Coran est complet, donc la Sunna est
inutile. » Elle ne répond pas à l’argument n°5.

OBJECTION 2

« Mais comment savoir quels hadiths sont vrais ? »

Très bonne question. Mais « l’authentification est difficile » ne signifie pas « l’authentification est
impossible ». Cette question appelle une méthode de vérification : transmetteurs, chaînes, variantes,
contenu et recoupements.

NE PAS LAISSER LE DÉBAT DÉRIVER

Le cœur de l’argument n°5 est la relation entre promesse explicite de préservation et possibilité de
transmission fiable.
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V U LGA R I SAT I O N

MÊME UN ENFANT PEUT LE
COMPRENDRE

Imagine que ton père te donne un cahier très important et te dise :

« Celui-là, je te promets que je vais toujours le protéger. »

Tu as aussi des photos, des lettres, des vidéos et des souvenirs racontés par plusieurs personnes.

Est-ce que la promesse de protéger spécialement le cahier veut dire que toutes les photos, toutes les
lettres et toutes les vidéos sont fausses ?

NON.
Cela signifie seulement que le cahier a une protection spéciale. Pour le reste, tu vérifies ce qui est vrai et
ce qui est faux.

EN UNE PHRASE

Le Coran a une protection exceptionnelle. Cela ne signifie pas que tout ce qui nous apprend quelque chose
du Prophète صلى الله عليه وسلم est forcément faux.

EXPLIQUÉ COMME À UN ENFANT DE 6 ANS
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F O R M AT D É BAT

RÉPONDRE SANS SE PERDRE

RÉPONSE PRÊTE — 30 SECONDES

« C’est vrai que le Coran possède une garantie particulière. Mais où le verset
dit-il que toute autre transmission sera corrompue ? Une garantie spéciale pour
le Coran ne signifie pas que tout le reste est faux.

Et le même Coran m’ordonne d’obéir au Messager, de recevoir son explication
et de le prendre pour modèle.

Donc la vraie question n’est pas : “Les hadiths sont-ils préservés comme le
Coran ?” Ils ne le sont pas au même degré. La vraie question est : “Peut-on
identifier de manière fiable certains enseignements du Messager ?” Et là, il faut
examiner les preuves. »
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A RG U M E N T N ° 5  —  B I L A N

CONCLUSION
Sourate Al-Hijr, verset 9 établit la préservation particulière du Coran. Mais le coraniste lui fait souvent dire
beaucoup plus : « toute transmission extérieure au mushaf est automatiquement suspecte, non préservée et
inutilisable ».

Cette conclusion n’est pas contenue dans le verset. Elle repose sur plusieurs confusions : argument du silence,
faux dilemme, généralisation à partir des faux hadiths, confusion entre préservation parfaite et préservation
suffisante, et confusion entre source suprême et source unique.

Surtout, elle doit être conciliée avec un autre fait coranique : Allah demande au croyant d’obéir au Messager صلى الله عليه وسلم,
de recevoir son explication, de bénéficier de son enseignement, de le prendre pour modèle et d’accepter ses
jugements.

FORMULE À RETENIR

Allah a garanti spécialement la préservation du Coran. Cela ne signifie nulle part qu’Il a garanti la disparition
de la Sunna. Une source peut être préservée de manière absolument certaine et une autre de manière
historiquement vérifiable à différents degrés. La vraie question n’est donc pas : « Les hadiths sont-ils
préservés comme le Coran ? », mais : « Peut-on identifier de manière fiable certains enseignements du
Messager صلى الله عليه وسلم ? »
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V É R I F I E  Q U E  T U  A S  CO M P R I S

QUIZ — 10 QUESTIONS
1. Que prouve directement Sourate Al-Hijr, verset 9 ?

Réponse : La préservation particulière du Coran.

2. Une protection spéciale de A prouve-t-elle que B est
faux ?

Réponse : Non.

3. Comment appelle-t-on l’erreur « ce n’est pas
explicitement promis, donc c’est impossible » ?

Réponse : Un argument du silence.

4. Le sunnisme affirme-t-il que chaque hadith a le même
degré de certitude que le Coran ?

Réponse : Non.

5. L’existence de faux billets prouve-t-elle que tous les
billets sont faux ?

Réponse : Non.

6. Perdre une partie d’une bibliothèque signifie-t-il que
rien n’a survécu ?

Réponse : Non.

7. Allah peut-Il préserver une chose par des causes
humaines ?

Réponse : Oui.

8. Quelle question remplace le faux débat « Coran ou
hadiths » ?

Réponse : Quels enseignements prophétiques sont
suffisamment fiables ?

9. Pourquoi le verset sur le Messager comme modèle
pose-t-il problème à la thèse de disparition totale ?

Réponse : Un modèle destiné aux générations suivantes
doit rester connaissable.

10. Quelle formule faut-il retenir ?

Réponse : Préservation spéciale du Coran ≠ disparition
de la Sunna.
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ARGUMENT
RÉFUTÉ

« Allah a préservé le Coran, pas les hadiths »

PRÉSERVATION SPÉCIALE DU CORAN

≠
DISPARITION DE LA SUNNA

RÉFUTATION DU CORANISME
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